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Conférence de presse Nîmes le 22 avril 2010 
 
 
Mesdames, Messieurs, 
 
 
Un mois depuis l’élection régionale. Le bilan et le projet de l’équipe sortante ont été validés par 
une majorité de la population.  
Ce ne fut pas simple chacun le sait. L’irrationnel a failli (seulement failli) prendre les 
commandes, mais les gens ne s’en laissent pas compter facilement. 
Nous voulions tout d’abord avec cette conférence de presse remercier celles et ceux qui nous ont 
tant soutenu durant cette campagne. Je n’oublierai jamais les appels, messages ou courriers plein 
de chaleur humaine avec très souvent ces mots : « tenez bon vous n’êtes pas seuls » 
 
Je ne regrette pas mon choix. Il fut très dur à faire mais le fil qui nous rattache au besoin d’être 
utile aux gens, au-delà de toute considération politicienne, a été et reste bien plus solide que le 
confort de la contestation permanente.  
 
Ainsi les électeurs nous ont donné les moyens de mettre en œuvre une politique ancrée à gauche, 
tournées vers le refus des inégalités avec des priorités pour l’action sociale du Conseil Régional. 
Le ton a été donné par le Président Frêche lors premier bureau régional. 

� Doublement des crédits pour le logement social en prenant appui sur l’EPF mis en place 
dans la mandature précédente, avec efforts supplémentaires pour les personnes en 
situation de handicap et les jeunes, 

� TER à un 1 € qui place la région parmi les plus en pointe sur le sujet, 
�  Mise en place du cartable numérique afin que tous les lycéens soit sur un pied d’égalité 
�  Aide à tous les lauréats du CAP pour le permis de conduire, 
�  Poursuite de la construction de nouveau lycées et de la réhabilitation, 
�  Renforcement des actions vers la jeunesse, les séniors, les personnes en situation de 

handicap bref tout ce qui a trait à l’intergénérationnel. 

Jean-Paul BORÉ  
Conseiller régional  
 

Délégations :  
- Jeunesse 
- Personnes Handicapées 
- Lutte contre les Discriminations  
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Avec deux grandes priorités, l’emploi, la formation dont l’ouverture de nouveaux CFA 
notamment pour les métiers du service public et des nouvelles énergies et le tourisme. Le tout 
avec la boussole fixée sur tout ce qui touche à l’environnement. 
Je n’ai vraiment aucun regret à avoir dans ces conditions. L’engagement est conforme aux 
accords que nous avons passés avec Didier Codorniou et le PS avant les élections. 
 
C’est à ce bureau que les délégations ont été officiellement attribuées. Je prends en charge les 
questions de la jeunesse, et conserve les précédentes : handicap et lutte contre les discriminations.  
Prochainement je présenterai les projets pour cette mandature et je vous invite par avance à la 
rencontre de l’observatoire régional handicap le 7 mai à Montpellier où nous allons lancer 
officiellement, avec le comité de pilotage déjà en place depuis plusieurs mois, la tenue d’u 
festival culture régional pour l’automne prochain.  
 
Nous avons décidé de former un groupe qui s’appelle groupe des élus communistes 
républicains et citoyens. Il est composé de Josianne Collerais, Henri Garino qui en est le 
président, Jean Claude Gayssot, Béatrice Négrier des citoyens et de moi-même. 
J’ajoute que les élus communistes font partie de l’ANECR qui vient de nous solliciter pour 
participer à la première rencontre des conseillers régionaux le 3 mai. J’ai participé en tant que 
membre ce l’instance à la CE fin mars où j’ai proposé une mise en commun des expériences 
régionales à articuler avec nos ambitions nationales. C’est dans cet esprit que nous agirons contre 
a réforme des collectivités locales ou encore pour que le droit international soit respecté dans le 
port de Sète comme ailleurs.  
 
Cependant, les dernières élections viennent de confirmer des données déjà perceptibles depuis 
plusieurs années. Elles confirment l’ampleur de la crise de la politique et surtout des partis 
politiques singulièrement à gauche et le PCF auquel j’appartiens toujours n’y échappe pas. Bien 
au contraire. La moitiés des élus en moins avec un score en baisse malgré les nouvelles alliances.  
Le refus de prendre en compte les situations particulières régions de France n’a pas empêché que 
des stratégies différentes de la décision nationale soient prises. Résultat,  un parti déchiré, des 
militants l’arme au pied. Certains et pas des moindre nous quittent et ce n’est pas faute de ne pas 
tenter de les retenir. D’un autre côté on ressort la machine à exclure pour tout débat politique.   
Pire que cela, certains comme ici dans le Gard s’arrogent le droit de demander la « suspension 
des droits de communistes » Ces gens ont-ils conscience de ce que représente ce mot au pays 
des lumières, dans la France des droits de l’Homme ? 
Certains autres utilisent leur savoir d’intellectuels et n’hésitent pas à faire référence aux glorieux 
acteurs de la révolution française pour justifier les mises à l’écart. (Ils nous auraient coupé la tête 
sans doute) N’aurions-nous rien appris de notre histoire où se conjuguent l’ombre et la lumière ? 
N’auront-il rien retenu de tant de décisions administratives comme tout règlement politique de 
nos débats. La violence est la force des faibles dit l’adage. Cela demeure vrai. La faiblesse 
politique conduit toujours à ce type de dérive.  
L’idéal Communiste, le parti Communiste ne méritent pas cela.  
Ceux qui en 1920 l’ont créé, ceux qui dans les heures les plus sombres l’ont défendu nous ont 
appris justement l’idée du rassemblement, du respect au-delà de la tolérance.  
Ce parti n’est pas celui auquel j’ai adhéré il y 32 ans. Je ne souhaite pas d’hémorragie de ses 
rangs pour autant.  
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Je lance un appel au contraire. Je souhaite un ressaisissement pour que la maison commune 
accueille tous les siens le plus rapidement possible et que cessent les procès indignes de ce Parti.  
 
Je vais me battre pour ma part pour que ce Parti se transforme, se métamorphose en une 
force capable d’affronter les questions qui se posent aujourd’hui et lui apporte des réponses 
nouvelles, rassembleuses, mobilisatrices. 
 
Il faut passer aux actes. On ne peut pas dire au plus haut niveau que l’on tend la main à toutes les 
différences qui peuvent s’exprimer avec le glaive dans l’autre pour couper les têtes qui dépassent 
de la ligne.  
Je ne me résigne pas à l’affaiblissement des Valeurs Communistes. Elles ne sont pas la caricature 
qu’en ont fait certains à l’Est comme ailleurs. Elles sont la liberté le respect, la fraternité, la main 
tendue et pas seulement à ceux qui pensent la même chose que nous.  
Je dis simplement qu’il faut les penser avec les yeux, les oreilles, les sens d’aujourd’hui et non 
d’il y a 90 ans. Il faut sortir des bureaux et des théories toutes faites pour entrer de plain pied dans 
la vie  et construire avec les gens tels qu’ils sont le bonheur qu’ils recherchent car à trop vouloir 
le faire malgré eux on a vu ce qui peut en découler.   
C’est pourquoi, j’ai donné mon accord pour participer à l’animation d’un réseau conforme aux 
statuts du PCF, avec des militants, élus communistes, sympathisants, progressistes. Il s’agit d’un 
réseau d'échange, de débat, de réflexion et d'action pour l'émancipation humaine. Oui nous 
devons ouvertement proclamer que nous nous revendiquons de l’Humanisme. Cela ne va pas de 
soi dans un parti qui se ferme aux différences.  Un réseau  ouvert à tous les adhérents quel que 
soit leur vote aux dernières élections régionales qui sont profondément attachés aux valeurs 
communistes. Un réseau résolument tourné vers  les citoyens  et tous les progressistes, un réseau 
qui veut peser dans les débats  pour mieux s'opposer à la politique de droite et construire une 
alternative visant à la transformation sociale de la société. Un réseau qui veut prendre toute sa 
part dans les transformations nécessaires de nos pratiques politiques et de conceptions 
d'organisation et de vie démocratique. Un réseau qui s'inscrira notamment dans les débats du 
prochain  congrès du PCF dont on se refuse à voir bouclé d’avance. 
 
Face à l’avenir qui se profile, nous refusons d’abdiquer. La crise du système capitaliste, 
financière et sociale que nous connaissons n’a pas servi de leçon. Ce sont plus que jamais les 
logiques spéculatives, celles de la rentabilité et des profits immédiats qui dominent partout. Le 
monde des « sans » - des sans droit, sans liberté, des sans emploi, des sans espoir pour notre 
jeunesse – gagne du terrain, alors que les potentialités de développement n’ont jamais été aussi 
grandes à l’échelle planétaire. 
 
Or, pour l’heure, le projet du PCF n’est pas lisible. Les contours du rassemblement que nous 
sollicitons sont flous et contradictoires. En témoigne la stratégie du Front de Gauche pour 
laquelle j’ai beaucoup milité aux européennes mais qui s’est étiolée, aux régionales parce 
qu’enfermée dans des ambitions personnelles telle celle de Mélenchon et ici plus encore. 
Notre parti est divisé, inerte, miné par la cacophonie, des débats de posture qui déchirent et 
attristent profondément les communistes.  
Le dernier congrès du PCF n’a pas tenu sa promesse d’être extraordinaire.  
Les débats sur les régionales et les résultats qui en découlent ont ajouté à la confusion. Les 
communistes devront affronter courageusement les raisons de leurs difficultés et trouver les 
ressources pour être utile à notre peuple. 
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Or tel qu’il se profile, le prochain Congrès s’inscrit dans la perspective du non changement dans 
la continuité et le successeur est déjà désigné sans aucun débat. 
D’autres que moi ont proposé quatre objectifs dans lesquels je me retrouve parfaitement1 
 

� La situation actuelle, appelle une confrontation politique inédite sur des choix de 
civilisation. A l’égoïsme et la concurrence entre les hommes, nous opposons une vision 
inspirée par la solidarité, le respect, l’égalité des droits, un communisme du concret. 
Nous ne sommes pas seuls pour cette ambition. Sachons élargir notre horizon.  
 

� La gauche est en panne: elle n'offre pas de perspectives. Coincée entre son incapacité à 
dégager une alternative, divisée quand il s'agit de crédibiliser une possibilité d'alternance, 
nous devons être à l’initiative pour constituer un nouveau pacte de progrès pour la 
France, pour viser une alternance porteuse d'alternative. Nous devons et nous voulons 
favoriser l'unité des forces de gauche et générer les rassemblements nécessaires… 
 

� Viser la réussite d’une telle ambition c’est être autant en capacité de résister que d'établir 
un socle de valeurs et de principes, une vision de gauche de l'avenir, des actes 
concrets qui s'y inscrivent. Relever  ce double défi : travailler les contours de l’union la 
plus large et inspirer les contenus de ce nouveau pacte de progrès sans avoir honte de 
constater que le communisme français a largement imprimé sa marque à ce que la France 
a de meilleure en elle. 

 
� Dans cette perspective, le PCF doit accomplir un effort sans précédent s’il veut être utile: il 

est donc temps de s'appuyer sur l'intelligence et la liberté, sur l'esprit de 
responsabilité de tous. 
 

C’est dans cet esprit que nous allons ouvrir à Nîmes un espace d’information, d’échange et aussi de 
prose d’initiatives si les participant le décident. Jacques Molle en sera l’animateur. Cette association 
aura bien  évidement une réflexion sur Nîmes et son avenir. Car ici comme ailleurs, nous ne nous 
résignons pas à a présence d’équipes qui gèrent en fonction des intérêts de quelques uns.  
Nous pensons bien sûr aux grands ensemble délaissés, aux associations à qui la municipalité 
coupe les vivres pour des raisons politiques comme au chemin Bas d’Avignon,  nous pensons 
aussi aux comités de quartiers qui ne sont pas entendu notamment pour les grands projets de la 
villes tel celui du TCSP ou encore du contournement de Nîmes et de a future gare, de l’avenir de 
l’aéroport… 
Mais il y aura les cantonales en 2011, les législatives et présidentielles en 2012 où nous ne serons 
pas absents pour le moins dans le débat.  
 
Déjà des dizaines de personnes de divers horizons nous ont donné leur accord pour participer à ce 
travail. Une première initiative aura lieu en juin vraisemblablement sur les transports à Nîmes, 
mais de tout cela nous en informerons dans les prochaines semaines après la constitution 
officielle de cette association au service de Nîmes et sa région 
 
Samedi à Valdegour avec les Comoriens, mercredi aux Salins du Midi, on continue. 

                                                           
1 Eric Béroche d'Ille et Vilaine à lire sur http://www.jean-paul-bore.com/wp-content/uploads/Eric-Berroche.pdf  


